
·• 

COl:'IHUNAU'BS EUIWPEI.mmES 0~.-·.:..l.;v::;, le 12 juillet 1971 

SIXIEHE SESSION DE LA COU!'USSION DES PRODUITS DE BAS:G DJ~ LA CNUCED 

DECLA..'1.ATION DE LA COlTiillNAUT:t: ECONOHIQUE EUROPEI~NNE 
SUR L'ACTION INT~RNATIONALE ~~ T~TIERE DE PTIODUITS DE BASE 

(point 4 de l'ordre du jour) 

1. L'evolution des echanges 

La Co~nunaute Economique Europeenne est consciente des responsabilites 

que lui impose sa position de premiere importatrice mondiale de produis de 

base en provenance de l'ensemble des pays en voie de developpement. Aussi 

surveille-t-elle attentivement 1 'evolution de ses echances exterieurs avec 

ces pays. 

Bien que les donnees relatives a l'annee 1970 ne soient pas encore 

disponibles de fa9on definitive et dans tous leurs details 1 on peut cepen­

dant affirmer q1..1e 1' annee derniore a ete favorable aux exportations de pro­

dui ts de base des pays en voie de developpement vers la Communaute. 

En 1969 1 les importations communautaires de produits alimentaires 7 

boissons et tabacs en provenance des pays en voie de developpement se sont 

elevees a 3.1~1 millions de dollars; elles ont atteint tme valeur de l'ordre 

de 3-550 millions de dollars en 19707 soit une augmentation de 14% cnviron 7 

survenant apres une augmentation deja forte de 10,8% en 1969. Il faut remar­

quer que ces deux taux successifs sont nettement superieurs a ceux des impor­

tations commun.autaires totales de ces produits (9,2 et 7,5~~L ce qui signifie 

que les pays en voio de developpement ont ameliore par rapport au reste· du 

monde leur part dans les importations communautaires de produits alimentaires, 

boissons et tabacs. 

Une evolution un peu moins satisfaisante a ete cnrogistree dans le 

secteu~ des matieres premieres et des graisses et huiles ou lcs importations 

communautaires en provenance des pays en voie de developpement sont passees 

de 2.954 millions de dollars en 1969 a uno valeur de l'ordre de 3.100 mil­

lions de dollars on 1970, soit uno augmentation do 4% environ seulemont, 

survenant apres une aue;mentation, exceptionnellc il est vrai, de 13,4% en 

1969. Ces deux taux sont inferieurs a ceux des importations communautaires 

des memes produits en provenance d'autres origines, ce qui a abouti pour 

l'ensemblo aux taux de 14 1 6~ on 1969 et 8,61s en 1970. 
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Par contrc 1 1es importations communautaires de produits energetigues 

ont continue a so rea1iser a un r~rthme tres soutonu (9,2% en 1969 et 12% en 

1970). Aprcs avoir attoint 5 1 6 milliards de dollars en 1969 1 ellcs ont de­

passe 6 7 2 mill iarcls do dollars en 1970, en provenance des pays en voic de 

deve1oppcment (contre w1 peu plus do l milliard do dollars en provenance du 

res to du mondo). Etant donne los hausscs de prix du petrolo decidees au de­

but de cotto anneo 7 cc poste d'importation est eppole a cro1tre encore plus 

fortemcnt au COciTS dos anneos prochaines. 

Fina1omont 1 1'enscmblc des importations communautaires des produits 

de base en provenance des pays on voie do clevoloppcment ont augmente, en 

1970 1 a un r;:;rthme voisin de celui onrec;istre en 1969 1 10 7 5% contre 10,77~. 

Cos deux taux sont legcrement superiours a ceux des importations totales 

de ces memos produits dans la Communaute 10,3% en 1970 contra 10,6% en 

Toutes cos aucmontations des importations de produits do base dans la 

Commw1aute no so sont pas op6reos ~u detriment d'autrcs produits dans d'au­

tres secteurs puisquc los importations totales de la CEE en provenance des 

pays en VOie de developpc~ent GC sont elcveos a environ 15 1 9 milliards de 

dollars en 1970 contro 14 7 2 milliards de dollars en 1969, soi t uno augmen­

tation approximative do 11 1 6~ on valour (contra 13 1 7% en 1969). 

En fin de compte 1 le deficit de la balance commorcialo de la Communau­

te au profit des pays en voic do d6veloppoment s'cst elcv6 a plus de 4,7 

milliards de clollars on 1970 contra 4 milliards do dollars en 1969. 

Toutes cos donnees 1 favorablcs sur un plan tres global, dovraicnt 

ctrc toutcfois nuancecs dans le'.l.I' appreciation pour tonir corapte de la 

structure des import3tions de la GEE (part rclativcnent importantc du petro­

lc - 11-0% - et p~t encore assez faiblc des articles manufactures - 18% -

dans les import?.tions totalcs on prov:mance des pays on voic de developpc­

ment on 1970) ot 6calemcnt do l'cxpansion parfois tres inegalo des diffe­

rents courants d'echanGes entre la Communaute et les divers eroupcs geogra­

phiquos de pays en voic de d.evcloppement. 

2. La politiquc commorciale 

En me,tiore do politiquc cGmmorcialo 1 la Communaute a pris, au cours 

do l'annec 1970 ot au debut de 1971 1 plusiours mesuros importantes qui pre­

sontent do l'int6rot pour los p2.ys en voio de developpemcnt. 
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Tout cl'abord, la Communau.te a decide de suspendro 1)artiollement los 

droits do son tarif douanicr au profit d'uno listo importante de produits 

d'orisino tropicalo. Cos mcsures sont on vigucur dcpuis le ler janvicr 1971. 

Ell os conccrnont le cafe vert 1 lo cacao on f8vcs ot l' huilo do palmc on par­

-Giculier. L 1 nmplour do cos mosuros apparaitra pleinomcnt qunncl on relevcra 

quG 1 1 ensemble dos produi ts concornes a ropresonte un volw;1e d' importations 

clans 1~ Co~munaute, on 1969 1 do plus d'm1 milliard do dollars ontierement 

on provenance dGs pays on voio do devcloppomont. 

J~n second lieu, dans le domaino do la poli tiquc agricolo 1 la Communaute 

s 'est offorceo do prendre dos clccisions qui ticnncnt compte des difficul tes 

s8riousos roncontr6os par sa population c:-,.;-ricolo 7 tout on protegoant clans la 

mcsuro du DOssiblo lcs interots dos pays tiers, notammont do ccux en voio de 

devoloppcmont. C'ost ainsi quo, malgre los manifestations spGctaculaircs 

dos abTicultours clans les rues do Druxollos qui traduisaiont un grand malai­

se, la Conmnmaute a reus si i1 maintcnir inch::.nges 1 cornmo los o..nnees preccdcn­

tos, los priJ~ dos bottoravos sucrieros et dos graines oleagincusos. Pour 

lcs E'mtrcs produi ts 1 la hausso dos prix pm.::.r la camp%"110 1971-1972 a ete 

lirni tee on moyenno a 37L Ccttc hausso des prix indicntifs et cl I intervention 

est nottomcnt inferieure au taux mmucl do la depreciation mon6tairo gen6-

ralc ot correspond par consequent dans la realite a uno ccrtainc attenuation 

do la protection de l 'agTicul ture communnutairo vis-a-vis clu mondo cxterieur. 

Cotto :;_Joli tiquc de souticn dos prix proc8do do la volonto do la CorrL'TIU.­

naute d'nssurcr ~ scs ngTiculteurs dos conditions do production et d'cxis­

tencu qui soicnt sntisfaise.ntcs notammont au rugard dos nutrcs couches de la 

population active. Tic plus 1 pour la pronicro fois dens son histoire, le 

Cornn1m1autc c, d&cicl6 1 lo 25 rnc,rs 1971 1 clo cornplctor le simple soution dos 

prix des produits nc;ricolos par dos mesures clclibercos portnnt sur les struc­

tures memos do la production. 

Par aillcm~s 1 dopuis l' adoption pL'J' le Consoil du Commerce et du Dcvo­

loppornont do ln Resolution 73 (X) sur ln "politique dos prix et la liberali­

S2,tion dos echnnc;os" 1 la Communauto sI est offorcco clo traduirc clans le 

concrct cc qu 1 ollo 2. declare C'l,u Consoil on annongant son approbation do cot­

to Hesolution. 

Tout cl'o.bord, la Cornr;1un2.:ut6 n fni t tout son possi1Jlc lJOlli' f2.vorisor 

le ronouvcllor.~ont clo l' Accord intcrnr:.tional sur le ble. T~lle souhai to par 

aillours qu 1 lli~ tol Accord puisso incluro clans le futur dos dispositions 

plus completes not~uaont pour eo qui concerno los prix. ./. 
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En second lieu, la Communn.ute c_ tontc do fairo ndmottro la necessi te 

d 1uno stabilisation clos ar::Lrches clans los scctours dos ::,rrainos oleaginousos 

ot des matil;ros ,~;ro_ssos. Pour l 1Accorcl intornationnl sur l 1lmilo d 1 olivo 1 

bicm quo l2. c,)Flr.11.mc:t.ct6 on to_nt quo tollc n 1 on soi t p2-s mombrc 1 cllo suit 

avoc intGrot ot nctivomcnt los trav::tu.x clu Consoil intorn2,tionnl oleicolo. 

Pc_r 2.illcurs 1 12. Cornmunnut6 2. l)o.rticipo a 1 1 Accord international sur 

l 1 6t2.in. 

Pour cc qui concorn.o los r)rochci ts 2-(.;ricolos transforn6s 1 150 produi ts 

sont admis clans la CocrQunaute sous le rocimo dos preferences tarifairos ge­
neralisccs dopuis lo lor juillct 1971. La situation est idcntiquc pour tous 

los produits transformos a pe..rtir dos mati8ros premieres industridlos : a 
lo. reccmto cssion clu Groupo porm2,r.1ont dos proclui ts synthetiqucs ot clo rcmpla­

CCli1ont1 cctto d6cision de la Cor:tHunaute on favour d 1 uno ouvcrturo privilegiec 

do SOS .P.larcllo:::; " Gte £mnonc6c.; pour los formes araeliorecs clu caoutchouc natu­

ral et lcs procluits derives du cc:,outchouc. 

::J::nfin.j lee CO!ill!lU ... '1RUt6 nu men.at;ora nucun. effort pOlU' facili tor la nego­

ciation et la conclusion d 11.m Accord. intornv.tional sur le; cacc.o qui soit a 
l::t fois favorablo aux pa~·s procluctom·s on voic do devoloppomont et equitable 

pour los pc-,;ys consor:traatcm·s. 

0 

0 0 

Toutos cas v.ctions de le.. Corru::runnute clans lo domain.o dos produi ts do 

base C!.ovraiont Ctro rcplaceos clans un contoxtc j)lus l~rc:;o 1 colui do l2. 

cooperation ;:cu dovoloppoment. Lcc Cornmm1e-1.lt6 est ploinemont conscicnto clo eo 

quo l'oxp2nsion dos 6ch;:cngcs coDDorciau~ entre l'cnsomblo des pays industria­

lises et l 1 onsomblc dc lours p2.rtonaircs on voio do clcvcloppomont gagnorait 

a otro soutonuc et completoo p,:',r dos interventions concorteos, coordonnocs 

ot plus systumntiquos cl 1assistrmco technique et financiero, Ccttc considera­

tion rovc·c uno ira:';)ort2J.1CO touto l)2rticnliore lorsqu 1 il s 1 ng-i t clcs pnys on 

devolOPl)OGon t los moins nv2.nceso :Sllo proncl touto sa vnlom· dws la perspec­

tive dc l 1 6lar~issofi10nt do la Cor_nuuno.utc. Ccpondant 1 il f<mt roconnc.ttro 

qu'il est pour lo raoins pr6Bc.ttiTo 1 voiro ill1possi1)lc do mcsurcr- et a plus 

forte raison d 1 C1pprecior - cllis ~. l)rGsont loo cons8quoncos clo cot 6largisse­

ment sur lo conaorco et l 1 ocon01aio clos pr-.ys cn v0ic clc clevolopponcnt 7 d 1 au­

tant plus que los ne,~:ociations cl 1 nclhGsion ne sont pns tout u, fait tormineos 
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et quo dos probl0E1cs rostcn-t encore .J. rcsouc1ro. Tout cc quo 1 1 on pout dire 

pour le mcll:1ont est quu lo., Com:1un2.ut6 n. c'oord6 cc probloE1C nu cours de cos 

ne.c:ocidions nvoc rosnonsabilit6 et r6clis.llc c. t qu' ~\ lc lumiuro do l 'oxnc-
.._., --· . .... 

rioncc acquiso 1 l'olargissomcnt do 12- COElli1Ul1C1Ut6 no pourrai t ctrc quI un sti-

muhmt do choix pour los echU.:.r1(:,'0S nondio..ux da11s lour onscBblo. 
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